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Préface

CAUCHI-DUVAL Nicolas*

Les six chapitres de cet ouvrage sont issus de communications données à l’occasion du XIXe colloque 
international de l’AIDELF qui s’est tenu à Strasbourg en 2016, et dont la thématique portait sur les 
« configurations et dynamiques familiales ». Chacune de ces contributions a, par la suite, fait l’objet d’un 
processus relativement long de sélection, d’évaluation et de révision. Proposées indépendamment les 
unes des autres, elles se retrouvent ici réunies pour constituer six entrées qui participent d’une meilleure 
connaissance des structures familiales, que ce soit par leur description, l’étude de leurs évolutions ou 
encore la décomposition des phénomènes qui y concourent.

L’une des originalités de cet ouvrage tient à l’importance qu’accorde chaque chapitre aux données 
utilisées. Tous rappellent que l’analyse quantitative des populations, en démographie notamment, ne 
peut s’effectuer qu’à partir de mesures de qualité, elles-mêmes subordonnées à une collecte rigoureuse 
des données. Dans le premier chapitre, Sébastien DURIER présente les derniers enrichissements de 
l’Échantillon Démographique Permanent (EDP). Il y explique comment certaines données administratives 
sont mobilisées pour étoffer celles du recensement et ainsi parfaire l’information relative aux structures 
familiales en différenciant les situations matrimoniales légales et de fait. Bernard AUBRY démontre 
ensuite que l’utilisation des Enquêtes Annuelles du Recensement (EAR) offre parfois plus à voir que 
les synthèses quinquennales que l’INSEE met à disposition. En troisième lieu, Maks BANENS et Éric 
LE PEVEN s’attardent à leur tour sur l’usage des données du recensement qui permet depuis peu d’étudier 
les couples de même sexe. Dans le quatrième chapitre, Didier BRETON et Céline MONICOLLE mettent 
en lumière l’importance que représente le travail d’harmonisation du projet IPUMS en s’emparant des 
microdonnées de recensements à l’échelle européenne. Claudine SAUVAIN-DUGERDIL et ses collègues 
recourent, dans l’avant dernier chapitre, aux données du recensement du Mali et rappellent qu’il reste 
l’une des seules sources permettant de disposer d’effectifs suffisamment conséquents pour l’étude de 
sous-populations statistiquement marginales. Enfin, Bruno MASQUELIER et Gilles PISON enrichissent 
les données en proposant de simuler ce qui n’a pu être observé.

Cet ouvrage se distingue en outre par l’usage des confrontations qui se retrouvent sous toutes leurs 
formes au fil des six chapitres. En effet, celles-ci s’effectuent assez classiquement entre différentes sous-
populations (comme dans l’analyse des situations des femmes au Mali du chapitre 5) ou différents pays 
(dans le chapitre 4 où huit pays d’Europe sont simultanément confrontés). Elles s’opèrent également 
entres sources de données, avec le recensement français de la population comme point de repère. Il est 
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ainsi confronté aux données socio-fiscales, à l’enquête Famille Logement de 2011, et plus originale-
ment peut-être encore aux différents exercices de collecte qui le composent. Puis, l’ouvrage se termine 
par une confrontation de données observées et de données simulant ce qui n’a pas pu être observé. 
Enfin, il ressort de l’importance accordée aux données et à leurs confrontations une grande richesse des 
méthodes utilisées : indicateurs de statistiques descriptives, classifications ascendantes hiérarchiques, 
régressions logistiques, correction des données à partir d’une fonction de minimisation des écarts 
absolus ou encore micro-simulations sont tour à tour mobilisés pour observer, décrire et analyser les 
structures familiales.




